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Introduction 

Pendant douze semaines, du lv: septembre au 23 novembre 1999, j'ai ete 

accueillie a la bibliotheque Sainte-Genevieve a Paris, dirigee par Mme Nathalie Jullian, 

au departement de la Reserve. Mon stage s'est deroule sous la tutelle de Mme Frangoise 

Zehnacker, conservateur en chef de la Reserve, qui est partie en retraite fin septembre, 

et par M. Yann Sordet, conservateur. 

Comme 1'ENSSIB le prevovait pour les eleves menant en parallele une these de 

doctorat, j'etais presente a mi-temps a la bibliotheque, du mardi a 9 heures au jeudi a 13 

heures, et pendant le reste du temps je continuais mes recherches sur les sermons de 

Guillaume de Sauqueville O.P. (XlVe siecle), et specialement sur les exemples qui 

etayent son discours. 

La mission principale qui m'a ete devolue concernait en premier lieu 1'operation 

de conversion retrospective engagee par la Reserve a partir de son fichier papier, et dont 

j'ai pu voir le premier episode, c'est-a-dire la numerisation d'une serie de fiches-test, au 

mois de novembre, par la societe AIC. La preparation de la conversion retrospective des 

fichiers amenait chaque jour un lot de problemes lies a la decouverte d'erreurs dans les 

fichcs et qu'il a fallu resoudre tout en tenant compte de Vavancement de Voperation. 
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Histoire de la bibliotheque Sainte-Genevieve 

Comme dans tous les etablissemcnts anciens, il est indispensable de connaitre 

Fhistoire de la bibliotheque pour comprendre les choix et les oricntations de la 

bibliotheque aujourd'hui. 

I/histoire de la bibliotheque Sainte-Genevieve1 commence en fait avec celle de 

1'abbaye du meme nom, construite d'abord par Clovis sous le nom de basilique des 

Saints-Apotres-Pierre-et-Paul, et ou fut inhumee sainte Genevieve en 512, a 

Vemplacement de Vactuel lycee Henri-IV. Cette abbaye resiste aux destructions et aux 

pillages et au Xlf siecle abrite un groupe de chanoines vivant selon la regle de saint 

Augustin. Certains des livres produits par le scriptorium de Vabbaye sont aujomxThui 

conserves a la bibliotheque. A partir de cette epoque, la « montagne » devient le centre 

intellectuel de Paris, Vuniversite prend son essor et Vabbaye jouit d'un grand renom, 

grace en particulier a Abelard, dont Vabbe de Sainte-Genevicve cncouragea 

Venseignement. L'abbaye se dote donc d'une bibliotheque pour ses etudiants, 

particulierement fournie en theologie. Mais ce fonds est dilapide et dctruit au XVI6 

siecle, periode de decadence de Vabbaye. La renaissance de la bibliotheque date de 

1619 : le cardinal de La Rochefoucauld est charge par Louis XIII de reorganiser 

Vabbayc. Cinq ans plus tard, il dote la bibliotheque de six cents volumes qui lui 

appartenaient; c'est cette date que 1'on considere aujourd'hui comme la date de 

fondation de la bibliotheque Sainte-Genevieve. Puis plusieurs bibliothecaires se relaient 

a partir de 1624 et diversifient les acquisitions (livres orientaux...), selon une variete et 

une complementarite de gouts et d'interets qui font la richesse du fonds aujourd'hui. Le 

Pere du Molinet rassemble meme divers objets rares et curieux rapportes par des 

voyageurs pour en constituer un cabinet de curiosites2, dont il subsiste aujourd'hui 

quelques raretes (masques, fleches, objets egyptiens...) La bibliotheque possede donc 

des objets de valeur, dont une sene de bustes (empereurs romains...), qu'elle prete 

parfois a des expositions. En 1693 fut achetee la plus ancienne horloge planetaire 

1 Voir ZEIINACKER. Frangoise. La bibliotheque Sainte-Genevieve. In Patrimoim des bibliotheques de 
France. Paris : Banques CIC pour le livre, Ministere de la Culture et Payot, 1995, vol. 1, p. 252-261. 
WINTZWEILLER, Marguerite. La bibliotheque Sainte-Genevieve de jadis a uujourd'hui. Paris, 1972. 
2 Voir ZEHNACKER, Frangoise et PETIT, Nicolas. Le Cabinet de curiosites de la bibliotheque Sainte-
Genevieve : des origines d nos jours. Paris, 1989. 
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aujourcThui connue, congue selon le systeme de Ptolemee par Oronce Fine, Plus tard, 

Louis d'Orleans, le fils du Regent, legua a la bibliotheque Sainte-Genevieve monnaies, 

pierres gravees et medailles, qui aujourd'hui sont conservees a la Bibliotheque 

nationale. A la fin du XVII® siecle, on estime le fonds a 20 000 volumes, dont 400 

manuscrits. En 1710, la bibliotheque reQoit le legs de Charles Maurice Le Tellier, soit 

16 000 volumes imprimes, classes et catalogues par Nicolas Clement. Cet heritage 

accrut considerablement les collections et eut une autre consequence a long terme : le 

classement methodique selon des classes alphabetiques adopte par Clement fut 

conserve et en 1754 parait le premier catalogue complet des imprimes. En 1790 le 

fonds compte 60 000 volumes dont 2000 manuscrits. La Revolution frangaise aurait pu 

etre une periode noire, comme pour beaucoup d'autres bibliotheques, mais il n'en fut 

rien, ce qui s'explique sans doute par la devotion des Parisiens pour leur protectrice 

sainte Genevieve et par la politique d'ouverture de la bibliotheque qu'avaient toujours 

pratiquee jusque la les bibliothecaires. L/abbave fut secularisee et ses biens confisques, 

mais Pingre, le bibliothecaire de Vepoque, obtint que la bibliotheque ne soit pas 

dispersee. Bien plus, Fran?ois Daunou, son successeur nomme par le Directoire en 

1797, eut le loisir de pouvoir se servir dans les depots litteraires parisiens, au profit de 

la bibliotheque Sainte-Genevieve, devenue bibliotheque du Pantheon ; il chercha a 

combler les points faibles des collections de la bibliotheque et Vencouragea ainsi de 

maniere decisive vers Vencyclopedisme. II rapporta egalement d'Italie de nombreux 

documents precieux (incunables...), pour certains confisques au Vatican. A partir du 

debut du XIXe siecle commence une epoque d'embarras materiel lie a Vexiguite des 

locaux. La bibliotheque Sainte-Genevieve coexistait en effet avec le lycee du Pantheon, 

devenu en 1807 lycee Henri-lV. et les tensions entre les deux etablissements etaient 

constantes. II fut donc decide que la bibliotheque demenagerait, et Von choisit pour elle 

un vieux batiment, le college Montaigu, prison desaffectee a la triste reputation. Cest 

Henri Labrouste qui est charge en 1843 de dessiner la future bibliotheque. Les travaux 

sont acheves en 1850 et temoignent de la volonte d'innovation de ce jeune architecte : 

charpente en fonte, ornementation... La bibliotheque Sainte-Genevieve s'installe donc 

dans ce lieu et n'en bouge plus. 

Ces siecles d'erudition et de curiosite intellectuelle ont laisse a la bibliotheque 

non seulement un fonds d'une richesse exceptionnelle, mais aussi la volonte de 

Venrichir sans cesse et dans tous les domaines, meme si les principaux pdles 

d'acquisition sont Vhistoire religieuse et Vhistoire de Vart. Au point de vue 
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bibliotheconomique, Vheritage de Nicolas Clement et de son catalogue alphabetique est 

encore perceptible dans le classement des ouvrages, meme si la plupart des lettres sont 

aujourd'hui fermees. Enfin le lieu lui-meme donne a voir, entre la rue Clovis et Veglise 

Saint-Etienne-du-Mont, le Pantheon et le batiment de Labrouste, le cheminement de 

Vhistoire : de Vepoque merovingienne a Abelard, du jansenisme a la Revolution, pour 

finir par une ceuvre architecturale originale. la bibliotheque a su s enrichir a toutes les 

epoques et tous ces enrichissements se sont harmonieusement meles, Elle est egalement 

toujours restee largement ouverte au public, et aujourd'hui encore ses conditions 

d"acces en font 1'une des bibliotheques les plus accueillantes de Paris. 

Le hasard m'a fait decouvrir peu avant le debut du stage que la Boston Public 

Library, construite a Vextreme fin du XIX6 siecle, se trouvait etre la copie architecturale 

de la bibliotheque Sainte-Genevieve. A Paris, une seule personne a la bibliotheque 

Sainte-Genevieve connaissait Vexistence de cette sceur jumelle. Le hasard a egalement 

voulu qu'Anne-Catherine Fritzinger etait stagiaire de VENSSIB a Boston au meme titre 

que moi a Paris; elle a pu me fournir des renseignements precieux sur le batiment, 

grace auxquels j'ai ecrit un article pour le bulletin interne de la bibliotheque Sainte-

Genevieve, a paraltre au mois de decembre3. 

3 Le texte de cet article se trouve en annexe. 
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La bibliotheque Sainte-Genevieve aujourdhut 

La bibliotheque Sainte-Genevieve est une bibliotheque inter-universitaire (Paris 

I, II, III, IV, VI et VII) rattaehee a 1'universite Paris-III. 

A. Le fonds documentaire 

La bibliotheque Sainte-Genevieve est divisee en trois departements 

correspondant a trois fonds documentaires tres differents par leur histoire et leur public. 

1. Le fonds eeneral 
La bibliotheque compte aujourd'hui environ trois millions de documents, dont 

1,3 million de livres. Elle regoit un exemplaire du depot legal editeur dans plusieurs 

domaines: generalites, histoire des sciences. linguistique, arts du spectacle, 

psychologie, sociologie etc. Mais ce systeme ne semble pas donner entiere satisfaction 

car dans certains domaines, comme la litterature du Moyen Age par exemple, les livres 

n'arrivent pas. La bibliotheque Sainte-Genevieve beneficie aussi du depot legal pour la 

bibliographie et 1'histoire du livre. La construction de deux extensions au batiment de 

Labrouste a ete rendue necessaire par 1'accroissement des collections5, car les magasins 

prevus originellement ne suffisaient plus. Ces nouveaux locaux6 ont ete mis en service 

en 1961. lls ont ete construits sur un terrain appartenant au college Sainte-Barbe. et ont 

permis de porter a 38 kilometres lineaires les possibilites de stockage de la 

bibliotheque. 11 s abritent la Bibliotheque nordique (6, rue Valette). La direction du 

fonds general se repartit en deux secteurs : Mme Vallin pour le departement des entrees, 

et M. Lenand pour le departement des lecteurs. Le fonds general est ouvert du lundi au 

samedi de 10 heures a 22 heures. On y consulte, dans la grande salle de lecture, les 

ouvrages posterieurs a 1810. 

4 Toutes les donnees chiffrees proviennent du rapport d'activite 1998 de la bibliotheque. 
5 Voir paragraphe pour les donnees statistiques sur les collections. 
6 Voir VALOUS, Guy de. Les nouveaux batiments de la Bibliotheque Sainte-Genevieve. Bulletin des 
Bibliotheques de France, 1961, n° 8, p. 375-382. L auteur donne plusieurs plans et detaille le projet 
d'extension. Ces travaux de creusement des fondations ont permis la deeouverte de restes gallo-romains 
sous Vextension. 
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2. La bibliothegm nordique 
Elle est nee en 1872. Cette nouvelle section a ete creee pour recueillir le don de 

Alexandre Dezos de la Roquette, mort quatre ans auparavant, ancien consul de France 

au Danemark et en Norvege. Ce fonds originel n'a cesse de s'accroitre et si l'on excepte 

les bibliotheques de Scandinavie, cette bibliotheque est aujourd'hui la plus riche en 

ouvrages en langues nordiques. Elle possede 160 000 ouvrages relatifs aux pays 

nordiques dont 80 % en langue originale, grace aux dons des pays d'Europe du Nord. 

Cest une bibliotheque tout a fait singuliere, qui a su devenir ce que Von pourrait 

appeler un lieu de soeiabilite, grace en particulier a une programmation culturelle qui 

depasse le cadre strict du livre. La bibliotheque nordique accueille a tour de role des 

bibliothecaires venus des pays d'Europe du Nord. La direction de la bibliotheque 

nordique est actuellement assuree par Mme Vincenot. 

3. La Reserve 
Le fonds de la Reserve est Vheritage des genovefains depuis les origines. II 

compte 4227 manuscrits, 1450 incunables, 120 000 imprimes du XVf au XIXC siecle, 

50 000 estampes et 798 titres de periodiques. II comprend les ouvrages de la Reserve 

proprement dite, c'est-a-dire choisis selon des criteres de rarete et de valeur, et les 

ouvrages du fonds ancien, qui correspondent a un ancien versement des collections du 

fonds general dans le fonds de la Reserve, et qui ont porte la limite chronologique des 

ouvrages consultables a la Reserve a 1810. Les ouvrages de la Reserve sont conserves 

dans les locaux de la Reserve, au rez-de-chaussee de la bibliotheque Sainte-Genevieve, 

alors que les magasins du fonds ancien se trouvent aux premier et deuxieme etages des 

magasins du fonds general au rez-de-chaussee. Tous sont cotes de la meme maniere : 

format / lettre / numero / numero d'inventaire / mention Res. ou FA. La Reserve achete 

aussi des livres modernes et a constitue un fonds riche en histoire de Vart. Sa politique 

documentaire generale couvre les livres de voyages, la bibliographie genovefaine, la 

theologie et Vhistoire ecclesiastique, les auteurs litteraires peu ou mal connus du XIX6 

siecle, 1'art du livre. En partenariat avec 1'Ecole des chartes, la bibliotheque Sainte-

Genevieve accueille regulierement dans la salle de la Reserve les cours d'histoire du 

livre et met a la disposition des enseignants le fonds de livres anciens pour illustrer leur 

propos. Ces cours se deroulent le mardi matin, seule matinee ou la Reserve est fermee 

au public. Yann Sordet assure egalement une serie de cours de catalogage pour les 

eleves de deuxieme annee. 
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B. Fonctionnement et place du lecteur 

Ces trois departements sont assez mdependants les uns des autres. La directrice 

de la bibliotheque Saintc-Genevieve, Mme Nathalie Jullian, chapeaute les trois 

directeurs de departements. La mission informatique est le point commun entre tous les 

departements ou modules et est en lien avec les departements des periodiques, des 

acquisitions, du catalogue, du pret entre bibliotheques et de la communication. La 

Reserve attend pour le mois de janvier 2000 le remplaQant de Mme Zehnacker. Si 

1'organigramme de la bibliotheque est defini et clair, en revanche, d'un point de vue 

exteneur, les liens entre les trois departements ne sont pas toujours tres lisibles. 

Les departements ont des horaircs d'ouverture differents et n'offrent pas les 

memes conditions de consultation. La bibliotheque nordique, par exemple, prete ses 

documents. a 1'exception de ceux qui sont en langue frangaise. Ces trois modes de 

fonctionnement ne sont pas toujours bien pergus par les lecteurs, notamment les 

differences entre les horaires d"ouverture et les formalites d'admission. Ajoutons a cela 

le fait que la bibliotheque nordique soit peu connue, des etudiants tout au moins. Ces 

variations ne facilitent pas la tache du lecteur. De meme, les ouvrages d'art ne sont 

communiques qu'a la Reserve, ce que les lecteurs ne savent generalement pas lorsqu'ils 

viennent. Ce manque de lisibilite des departements contraste avec la volonte de facilitcr 

1'acces a la bibliotheque Sainte-Genevieve : il suffit en effet d'etre majeur ou titulaire 

du baccalaureat pour pouvoir s'inscrire et consulter ainsi 1'un des fonds documentaires 

les plus nches des bibliotheques parisiennes. 

C. Equipement informatique et phases de retroconversion 

Le logiciel choisi par la bibliotheque Sainte-Genevieve est Geac Advance. La 

mise en activite de Geac Advance s'est deroulee en 1997. Les modules ont peu a peu 

ete mis en place, le dernier etant la communication informatisee, en 1998. Tout est gere 

par Vinformatique, de la reservation de place au bulletin de commande, qui est imprime 

directement en magasin. Une nouvelle version d'Advance a ete installee pendant Vete 

1998 pour permettre 1'acces a VOPAC par Internet. Cest un SIGB performant, qui a ete 

module de maniere specifique a la bibliotheque Sainte-Genevieve pour rendre possible 

les sorties provisoires et la communication informatisee. J"ai pu observer de pres les 

limites d'un SIGB le jeudi 18 novembre. Ce jour-la en effet, le systeme informatique 

s'est completement bloque et ne permettait plus la moindre action. II etait donc 
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impossible de faire entrer les lecteurs puisque 1'attribution des places elle-meme est 

geree par ordinateur, Le probleme a ete repere des 9 heures du matin mais la procedure 

de secours a ete mise en place vers 11 heures seulement: entrees surveillees et 

decompte manuel des lecteurs (qui devaient connaitre exactement les cotes des 

documents qu"ils desiraient), bulletins de commande manuels etc. Mais les 

mformations n'ont pas circule rapidement dans Vetablissement, en particulier jusqua la 

Reserve. et la procedure manuelle n'a pas ete installee tres vite, alors que ce jour-la la 

file d'attente des lecteurs s'allongeait sous la pluie et la froidure. 

Comme cela a ete dit, la communication des documents a ete informatisee. En 

ce qui concerne le departement de la Reserve, en Vabsence de catalogue informatise, 

cette etape ne peut etre envisagee. Cependant, en prevision de cela, les ouvrages 

anciens entres apres 1995 et les livres d'art ont deja ete equipes de codes-barres. 

Cest la societe Prytech qui a ete choisie pour la retroconversion du catalogue 

papier du fonds general; cette operation a commence il y a un an environ. Les livres 

posterieurs a 1945 sont catalogues directement dans Geac. En revanche, la tranche 

1914-1945 est celle qui fait actuellement Vobjet d'une operation de retroconversion. La 

Reserve ayant elle aussi commence une telle operation, qui couvre donc la periode des 

origines a 1810, il reste finalement encore la tranche 1810-1914 qui ne soit pas 

retroconvertie. 

Un ensemble de cinquante-cinq cederoms est consultable a la bibliotheque, la 

majeure partie d'entre eux etant installes en reseau. Ils touchent a tous les domaines de 

la connaissance : encyclopedie, histoire, sciences economiques, droit etc. A la Reserve 

seulement sont consultables certains cederoms plus specifiques a la litterature 

medievale : Patrologie latine, CLCLT, Archiv of Celtic-latin literature etc. Ma these 

d'Ecole des chartes m'ayant permis de me familiariser avec ces instruments de 

recherche textuelle, j'ai pu aider quelques lecteurs dans Vinterrogation de ces cederoms 

Patrologia latina Database et Cetedoc Library of Christian Latin Texts et j"ai redige a 
7 Vattention de tous les utilisateurs potentiels une courte notice d'utilisation pour 

faciliter les recherches dans les sources latines. 

7 Notice donnee en annexe. 
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D. Le personnei 

II represente en 1998 quatre-vingt trois postes occupes, dont seize membres du 

personnel scientifique, huit bibliothecaires et trente-huit membres du personnel de 

service. La bibliotheque Sainte-Gcnevieve a beaucoup investi pour la formation et la 

preparation aux concours : en 1998, 131 jours de preparation ont ete prevus. 

Conservateurs 4 

Bibliothecaire 1 

Magasiniers 4 

Vacataires 2 

TOTAL 11 

Cette repartition du personnel de la Reserve est semblable a celle, plus globale, du 

personnel de la bibliotheque Sainte-Genevieve, ou l'on retrouve egalement une sous-

representation des bibliothecaires par rapport aux categories A. Deux vacataires 

travaillent a Vindexation des enluminures. 

E. Quelques statistiques 

Nombre d'entrees 386 548 (chiffre 97) 

Nombre de lecteurs 

Nb. de doc. communiques 

54 996 - 17 % 

Tio%T 

Nb. de prets (Nordique) 3399 

Nb. de demandes de PEB 7779 

Nb. de demandes satisfaites 2834 + 9% 

L'annee 1997 semble avoir ete une annee record pour la bibliotheque : le nombre de 

lecteurs inscrits a alors atteint 66 217 personnes. En 1998, le nombre de lecteurs a 

diminue. Le flux de lecteurs a la bibliotheque est etroitement tributaire des aleas de 

fonctionnement des bibliotheques parisiennes. Les difficultes rencontrees par la B.N.F. 
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a son ouverture se sont ajoutees a la fermeture de la bibliotheque Cujas et aux 

transformations de la BPI, Les ehiffres de Vannee 1998 sont donc difficiles a interpreter 

et sont surtout peu revelateurs de Vactivite habituelle de la bibliotheque Sainte-

Genevieve. On peut tout de meme remarquer que la communication de documents par 

bulletin a augmente, alors que le nombre de lecteurs a diminue. signe d'une evolution 

dans le mode de consultation : ces lecteurs ont davantage demande de documents 

conservcs en magasin. sont restes plus longtemps dans la bibliotheque et ont par 

consequent contribue a diminuer le nombre des entrees. Cette augmentation des 

communications a ete egalement sensible a la Reserve, avec une hausse de 11 % 

environ du nombre des volumes demandes. 

Lectorat: 

Parmi les 54 996 lecteurs, on compte une tres large majorite d'universitaires: 41 035 

lecteurs. Les enseignants-chercheurs representent 1955 personnes. On note une baisse 

du nombre des inscrits en premier cycle, contrairement a celui des troisiemes cvcles et 

grandes eeoles (y compris classes preparatoires). 

Livres: nombre d'achats 6270 | + 51 % 

Livres : depdt legal 511 |-36% 

Livres : dons ou echanges 121 i + 43% 

Livres : total des collections 195 875 | + 2,5 % 

Periodiques: abonnements 618 : + 25% 

Penod. : total des collections 7 052 j + 4% 

Creations de notices 6 951 

Cederoms : achats 

Cederoms : total des coll. 5 ! 

I/augmentation des achats est significative en 1998, a tel point que le demenagement 

de certaines parties des collections a du etre envisage car il n'y avait plus de place en 

magasin. Ainsi 1100 metres lineaires des collections ont ete transferes a Marne-la-

Vallee, au centre technique du livre. Ce transfert a ete precede d'un tri dans les 
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ouwages et a permis a la Reserve de recueillir certains livres du XIX® siecle presentant 

des caracteristiques interessantes en matiere d'illustration, de possesseurs, etc. La 

bibliotheque Sainte-Genevieve a droit au depot legal dans certains domaines8. Mais on 

constate que les ouvrages n'arrivent pas toujours, au point que le nombre des ouvrages 

regus par depot legal diminue. Le nouveau systeme d'attribution des livres, mis en place 

en 1997, prevoit que la repartition des exemplaires passe desormais par le ministere de 

1'Enseignement superieur, mais il ne reussit pas a empecher ce type de problemes de 

communication. En ce qui conceme les periodiques, 1'abonnement a certains titres 

pointus ou trop couteux n'a pas pu etre renouvele. Le probleme du prix des periodiques 

se trouve donc a nouveau illustre dans ce cas a la bibliotheque Sainte-Genevieve, et 

comme dans beaucoup d'autres etablissements la seule solution a ete l'interruption des 

abonnements. Les dons alimentcnt assez regulierement les fonds de la bibliotheque. 

Ainsi Mme Frangoise Vieillard, professeur a 1'Ecole des chartes, a donne un ensemble 

de feuillets anciens et fragments de manuscrits ayant appartenu a Jeanne Vieillard. La 

BPI a egalement laisse la possibilite a un conservateur de la Reserve de faire son choix 

parmi un lot d'ouvrages destines au pilon et touchant a la bibliographie et 1'histoire du 

livre. 

Budget: 

Depenses : 19 855 KF dont: 

6696 KF pour investissements (informatisation, travaux) 

2240 pour reliure et maintenance des collections 

Recettes: 20 807 KF dont: 

13 369 KF de subventions ministerielles 

680 KF preleves sur les reserves 

Parmi les depenses en personnel, il faut compter les quarante-huit moniteurs etudiants 

embauches par la bibliotheque Sainte-Genevieve pour diverses taches: encodage du 

fonds general, retroconversion, assistance aux lccteurs... 

8 Voir supra : II. A. 1. Les fonds documentaires 
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Contenu du stage a la Riserve 

A. Verificatiom pour la retroconversion 

La mission pnncipalc qui m"a cte confiee a la Reserve concernait la conversion 

retrospective du fichier papier Auteurs-Anonymes de la Reserve. En cffet, le catalogue 

informatise de la bibliotheque ne comprend pas les ouvrages anciens, c'est-a-dire les 

ouvrages de la Reserve et du fonds ancien proprement dit, soit tous les ouvrages 

imprimes des origines a 1810. On peut seulement y trouver un petit nombre d'ouvrages 

anciens (achat rccent. don...) qui ont ete catalogues directement dans BN-Opale depuis 

1989 puis dont les notices ont ensuite ete reversees dans Geac. Etant pole associc de la 

B.n.F. pour trois ans, a compter du 30 novembre 1998, la bibliotheque Sainte-

Genevieve est tenue par cette convention d'informatiser le catalogue des lmprimes de la 

Reserve. Cctte operation a ete preparee en 1998 et plusicurs societes ont repondu a 

1'appel d'offre lance par la bibliotheque. Le candidat choisi en septembre est la societe 

AIC, qui va donc effectuer la saisie informatique des 100 000 notices du fichier de la 

Reserve. I.e fichier trie est celui qui se trouve au premier etage de la bibliotheque, dans 

la salle des fichiers, et non pas celui qui se trouve dans la salle de la Reserve, qui ne 

comporte pas les notices des livres du fonds ancien, mais seulement ceux de la Reserve. 

L'objectif de Foperation etait de ne pas amoindnr la qualite du fichier papier par 

le passage au support informatique. Plutdt que de livrer le fichier tel quel. c'est-a-dire 

avec toutes ses mevitables incoherences. mais aussi avec toute la complexite liee au 

catalogage du livre ancien, le parti pris a ete de passer d"abord par une phase 

preparatoire, engagee depuis un an. et qui consiste a trier les fiches papier selon 

plusieurs criteres. Une equipe d'environ cinq moniteurs etudiants separe donc, dans 

chaque tiroir, fiches pnncipales et fiches secondaires: 

• Est consideree comme fiche principale une fiche portant les renseignements 

bibliographiques classiques (nom, prenom, titre, lieu d'edition, cote) ldentifiant de 

maniere sure un ouvrage. La mention FP est donc notee au dos de la fiche. 

• Est consideree comme fiche secondaire d'une part une fiche de renvoi simple (a une 

vanante du nom, du titre...), elle est alors notee FS ; d'autre part, cas particulier du 
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livre ancien, une fiche analytique, c'est-a-dire dans le cas d'un volume comportant 

plusieurs textes mais ayant une seule adresse bibliographique, elle est alors notee 

ANL ; dans les deux cas la fiche principale dont depend la fiche secondaire doit etre 

retrouvee dans le fichier. 

On voit donc que certaines de ces fiches secondaires contiennent des 

informations importantes qui doivent etre reportees sur la fiche principale. Les titres 

uniformes, titres de formes, anonvmes sont ainsi reperes et seront traites pendant la 

saisie de maniere a etre accessible par le catalogue informatise. Ce travail preparatoire 

de tres longue haleine demande un investissement important en temps, en energie et en 

argent de la part de la bibliotheque. Mais c'cst un choix tres pertinent dans le cas d'un 

fonds ancien. 11 permct de preserver la richesse de 1'ancien fichier et de proceder a un 

catalogage plus fm, indispensable pour le cas des notices analytiques car il permet 

egalement de mettre de cote toutes les fiches en caracteres non latins, qui ne peuvent 

pas actuellement etre entrees dans le catalogue. 

Mon rdle dans cette operation a ete de resoudre les divers problemes qui 

apparaissaient au fur et a mesure du tri. En effet, il arrive souvent, en comparant fiche 

principale et fiche secondaire, que Vune des deux soit erronee: cote incoherente, 

adresse differente. II arrive aussi que la fiche principale ait disparu. J'ai d'abord 

commence par suivre le travail de tri qu'effectuaient les momteurs etudiants pour 

comprendre comment etaient classees les fiches dans les tiroirs. Ensuite, pour demeler 

ces problemes, plusieurs outils etaient a ma disposition : 

• Le fichier de la salle de la Reserve 

Dans ce fichier, qui contient la totalite des notices des ouvrages de la Reserve, mais 

une faible partie des notices des ouvrages du fonds ancien, il est possible de 

retrouver des fiches qui ont dispara dans le fichier complet a 1'etage superieur. Dans 

ce cas, le retablissement de la fiche manquante a du se faire avec precautions car la 

societe AIC a commence la saisie informatique des fiches en novembre. A partir de 

cette date, il devenait impossible de reinserer des fiches dans des tiroirs deja 

numenses. et il n'etait pas possible non plus d'ajouter des fiches dans les fichiers 

informatiques crees. Une saisie manuelle a donc ete prevue ulterieurement, une fois 

que les operations informatiques auront ete terminees. 
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• Les registres cTinventaire 

Pour chaque lettre de 1'inventaire existe un registre, qui donne les renseignements 

bibliographiques notes lors de Venregistremenl du livre, Tout changement y a ete 

consigne : changement de cote, disparition de Vouvrage etc. 

• Verification dans Geac : pour le cas, assez rare, ou le livre aurait deja ete catalogue 

dans la base, 

Dans ie cas le plus simple, par la consultation de Vune ou Vautre de ces sources 

d'information, Verreur etait identifiee et eorrigee sur la fiche elle-meme. Les 

corrections ont toujours ete precedees d'une ultime verification livre en main. 

Ce travail m'a permis de suivre en accelere les etapes de mise en place d'une 

rctroconversion. En effet, la lecture du cahier des clauses administratives preparatoires 

et du cahier des clauses techniques particulieres du projet m'a montre qu'il fallait etre 

tres precautionneux pour tous les cas propres au catalogage de livres anciens et qui 

allaient compliquer le travail de saisie. Une tranche de saisie-test avait ete prevue : AIC 

a commence a numeriser puis a saisir un nombre limite de tiroirs de fiches. Le resultat 

de cette premiere operation sera corrige et compare au taux d'erreur que la Reserve 

tolere pour la saisie. De meme, comme il est courant que dans un titre certains passages 

soient en alphabet non latin (grec, cyrillique, hebreu...), il etait neeessaire de determiner 

quelle serait la politique adoptee : Vinformatique ne permet pas encore de meler 

caracteres latins et non latins de diverses sortes dans la police d'un meme logiciel, et il 

n'etait pas possible non plus de confier le travail de translitteration aux personnes qui 

allaient saisir les fiches. Le choix a donc ete de remplacer ces caractcres par le signe @, 

qui permet de les signaler et de les retrouver facilement, en prevision du moment ou on 

pourra les inserer informatiquement. De plus, le travail de tri dans les tiroirs a permis au 

fil du temps d'affiner les criteres de tri. Les fiches considerees comme secondaires ont 

ete annotees de maniere specifique si elles renvoyaient a un titre de forme, a un titre 

uniforme, ce qui n'avait pas ete prevu au depart. 

En novembre, une personne de la societe AIC est venue et a numerise une partie 

des tiroirs du fichier. L'operation de numerisation est rapide mais elle a ete parfois 

freinee par Vage avance de certaines fiches, qui apparaissaient completement noircies a 

Vecran. II fallait donc constamment jouer sur les nuances de gris pour rendre ces fiches 

lisibles, ce qui a ralenti le travail. Chaque tiroir a ete numerote et un fichier 

informatique portant ce numero etait cree, a Vinterieur duquel chaque fiche numerisee 
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cn format TIF portait elle aussi un numero incremente automatiquement. Plusieurs 

tiroirs ont ete bloques pour la numerisation et ii devenait impossible d'y reinserer des 

tlches. Comme on ne pouvait pas non plus mtercaler dans le fichier informatique de 

nouvelles fiches, une procedure specialc a donc due etre lmagmee pour ces fiches. 

B. Catalogage de tivres anciens 

I.ogiquement, ce travail de verification a abouti a un travail de catalogage, car 

dans tous les cas ou la fiche principale restait introuvable, il fallait la retablir. J'ai donc 

eree dans BN-Opale en format Intermarc une dizaine de notices de livres anciens9. La 

bibliotheque Sainte-Genevieve alimente en effet son catalogue via BN-Opale qui 

reverse regulierement les notices de livres anciens creees a la bibliotheque. La saisie 

etait l'etape fmale de cette phase de catalogage. Elle a ete precedee d'une preparation 

consistant a remplir un bordercau de catalogage afin de reunir toutes les informations 

bibliographiques necessaires. Ces recherches bibliographiques m'ont permis de 

manipuler les mstruments de recherche classiques pour des identifications d'auteurs 

(IBN, Moreau . ) car il a souvent fallu creer en meme temps une notice d'autorite 

Personne physique dans la base BN-Opale. Le travail de catalogage de livre ancien a la 

bibliotheque Sainte-Genevieve est confie a Yann Sordet. II traite donc seul toutes les 

acquisitions de la Reserve. 

C Catalogage de livres modernes 

En matiere de catalogage, j'ai egalement eu a traiter un don de la BPI, donne en 

debut d"annee 1999, et qui avait ete precedemment inventorie. Ces ouvrages ont ete 

choisis parmi un ensemble que la BPI destinait au pilon. II s'agissait de cataloguer en 

local dans Geac Advance, en format Unimare, une quarantaine d'ouvrages concemant 

1'histoire du livre et la bibliographie. Le principe etait de reperer d"abord les ouvrages 

dans le cederom du Catalogue general des imprimes de la B.n.F. et de deriver ces 

notices par FTP dans Geac. Une fois reversees dans le catalogue, je les ai retraitees de 

maniere a les inserer de maniere satisfaisante dans le catalogue, notamment en ajoutant 

les caracteristiques d'exemplaire. 

9 Voir quelques exemples en annexe : notices creees dans BN-Opale accompagnces des bordereaux de 
catalogage remplis prealablement a la saisie. 
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D. Service public 

La Reserve est ouverte du lundi au vendredi de 10 heures a 18 heures sans 

interruption, le mardi a partir de 14 heures seulement, F.lle est egalement ouverte le 

samedi de 10 heures a 12 heures et de 14 heures a 17 heures. Au debut du mois de 

septembre les horaires d'ete etaient encore en vigueur et Vouverture du matin etait 

supprimee. Les horaires d'ouverture sont divises en tranches de trois heures en 

moyenne, que les conservateurs se repartissent pour assurer le service public. J'ai donc 

etTectue environ deux services par semaine. 

E. Visites et decouvertes 

I. La base Initiale 
En matiere de numerisation, la bibliotheque Sainte-Genevieve compte depuis 

longtemps parmi les bibliotheques qui innovent, et la mise en valeur de Vensemble des 

enluminures des manuscrits est un objectif deja ancien. En 1983, un videodisque a ete 

realise et represente Vembryon de la base d'enluminures creee quelques annees plus 

tard. 11 est d'excellente qualite, meme si sa technologie est un peu depassee 

aujourd'huii0. En 1992, VIRHT a lance une campagne de diapositives pour les 380 

manuscrits a decor que possede la bibliotheque Sainte-Genevieve, qui a ete le premier 

etablissement d'enseignement superieur a profiter de ce travail. 15 200 diapositives ont 

donc ete realisees et elles ont ensuite ete numerisees en haute resolution. en format 

TIFF corrige, et donnees sur support cederom. La communication et la conservation en 

ctaient donc grandement ameliorees. A partir des images de ce cederom a ete entrepris 

un travail d'indexation, toujours en lien avec VIRHT car il sert a alimenter la base 

Initiale. Deux vacataires specialisees en histoire de 1'art medieval sont chargees de ce 

travail de longue haleine, effectue sur un logiciel qui associe un imageur et une base de 

donnee. Elles m'ont montre le fonctionnement de ce logiciel: chaque image a une fiche 

descriptive qui donne son emplacement dans le texte, sa description a partir de termes 

choisis dans un thesaurus, Videntification du texte dans lequel elle est incluse. Les 

lmages sont d'une qualite tout a fait excellente ; le logiciel, grace a plusieurs mveaux 

d'agrandissement, permet de distinguer des details invisibles a Voeil nu. Une fois que ce 

10 Voir BARYLA, Christiane. Un videodisque interactif a la bibliotheque Sainte-Genevieve. Bulletin des 
bibliotheques de France, 1983, n° 4, p. 373-382. 
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travail sera mis a la disposition du public, grace a un equipement informatique a la 

hauteur, il permettra une consultation confortable et d'une tres grande precision de 

Vcnsemble des enluminures du fonds de la Reserve. 

2. La hibliothectue htteraire Jacaues Doucet 
La Reserve de la bibliotheque Sainte-Genevieve abrite en son sein la 

bibliotheque litteraire Jacques Doucet11. Cette bibliotheque est un cas tout a fait 

singulier dans le panorama des bibliotheques frangaises. Jacques Doucet, couturier et 

amateur d'art, a collectionne durant sa vie un tres grand nombre d'objets d'art et de 

manuscrits des XVIII6 et XXe sieclcs, s'entourant des lumieres de « secretaires » eclaires 

tels que Andre Suares, Andre Breton et Louis Aragon. A sa mort en 1929. Jacques 

Doucct legua donc a VUniversite de Paris un fonds d'une exceptionnelle richesse, 

compose uniquement de manuscrits et archives d'auteurs, specialement de Vepoque 

surrealiste: Breton, Eluard, Mauriac, Gide, Jouhandeau, Leiris etc. La bibliotheque 

possede egalement un fonds important de livres illustres et de reliures magnifiques 

(Rose Adler, Pierre Legrain). Elle est aujomxVhui dirigee par Yves Peyre et sous la 

tutelle de la chancellerie de VUniversite de Paris. Ce fonds, au-dela de sa richesse, 

pcrmet de comprendre les problemes quc posent la communication de documcnts 

contemporains, le catalogage de fonds enormcs et divers et surtout Vexiguite extreme 

des locaux de stockage, et de voir quelles solutions y ont ete apportees, parfois de 

maniere empirique. Ajoutons que Jacques Doucet possedait egalement une bibliotheque 

d"art et d'archeologie, situee aujourd'hui dans les locaux de la B.n.F. rue de Richelieu. 

11 Voir PEYRE, Yves. La bibliotheque litteraire Jacques Doucet. In Patrimoine des bibliotheques de 
France. Paris : Banques CIC pour le livre, Ministere de la Culture et Payot, 1995, vol. 1, p. 220-231. 
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Conclusion 

Le stage m'a permis d"entrer en contact direct de maniere tout a fait privilegiee 

avec 1e mctier de conservateur. Dans une bibliotheque aussi nche que la bibliotheque 

Sainte-Genevieve, j'ai pu faire Fexperience des taches «traditionnelles» comme le 

catalogage de livre ancien, observcr la mise en place de projets de longue haleine 

comme le catalogue infonnatise de la Reserve, mettre a Fepreuve des questions des 

lecteurs mes connaissances bibliographiques pendant les heures de service public, et ce 

avec toute la liberte qu'offre la position de stagiaire. Yann Sordet m"a propose une 

grande variete de travaux, plus meme que ce que me permettait mon mi-temps. Je ne 

me suis pas cantonnee a une tache unique, ce qui m'a permis d'avoir une idee assez 

nette de Feventail des activites en bibliotheque. 
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UNE FILLE DE SAINTE-GENEVIEVE A BOSTON 

Ceci tuera cela, annonce Victor Hugo en 1832, dans sa preface a la huitieme edition 
de Notre-Dame de Paris, deplorant par cette sentence lapidaire la defaite de 
1'architecture fcela), depuis la Renaissance, face au verbe (ceci), seul desormais capable 
d'exprimer les pensees et les desirs des hommes. Mais la construction de la bibliotheque 
Sainte-Genevieve, achevee en 1850, par Henri Labrouste, lui-meme ami de Victor Hugo, 
allait contredire le poete : monument « parlant » dont la forme designe la fonction, « bavard » 
par ses inscriptions en fagade, la bibliotheque fiit le manifeste d'une nouvelle architecture 
expressive et, preuve de son influence, fut souvent etudiee et reproduite dans les decennies 
suivantes. Ainsi la bibliotheque municipale de Boston (Boston Public Library), dans le 
Massachussets, est-elle une fille de la BSG, construite a son image. Et Fon dit meme qu'il y 
aurait plus d'une dizaine d'autres copies aux Etats-Unis. 

La bibliotheque de Boston est 1'oeuvre d'un architecte americain, Charles Follen 
McKim, qui avait ete 1'assistant de Henry Hobson Richardson. L'un comme 1'autre avaient 
ete lies, par leur formation meme, aux conceptions et a 1'heritage de Labrouste. Quelques 
mots, tout d'abord, du contexte architectural qui fut le leur. En Amerique du Nord, 
1'architecture monumentale est restee longtemps etroitement tributaire des courants 
europeens. Elle reprit d'abord, a 1'epoque des colonies, les styles predominants en Angleterre 
et en Hollande. On ne peut reellement parler de courants architecturaux proprement 
americains qu'apres la Declaration d'Independance de 1776 et la defaite des Anglais, meme si 
les tendances venues d'Europe sont encore largement sensibles. Ainsi les dernieres annees du 
XVIIIti siecle voient-elles s'epanouir les emprunts a 1'architecture grecque et les orientations 
vers un neoclassicisme de style fran?ais. Ce dernier restera au XIX® siecle le style majeur, 
coexistant avec le courant d'inspiration romantique. Ce dernier, sensible a partir de 1850 
environ, se teinte d'un retour au Moyen Age, en liaison avec le mouvement anglais Arts and 
Crafts. Enfin, dans les trente dernieres annees du XIX® siecle, 1'architecture d'Amerique du 
Nord rompt entierement ses liens de soumission avec 1'Europe, grace a Farchitecte Henry 
Hobson Richardson, tout en assimilant les styles europeens. L'Angleterre perd alors 
completement sa preeminence culturelle aux Etats-Unis, en particulier en raison de 1'attirance 
plus forte pour la France et pour ses Expositions universelles novatrices, et en raison de 
1 importante arrivee de migrants venus d'Europe de l'Est. L'architecture americaine devient 
desormais une architecture originale dont vont s'inspirer a leur tour les architectes de la vieille 
Europe. 

Henry Hobson Richardson (1838-1886) fit ses etudes a 1'Ecole des Beaux-Arts de 
Paris de 1859 a 1862. II retourna en Amerique en 1865, tout impregne des theories 
rationalistes de Viollet-le-Duc et nourri de references romanes frangaises et italiennes. Ainsi 
sa premiere grande commande, Trinity Church a Boston (1873-1877), montre le poids de 
Fheritage frangais chez cet architecte : elle associe le portail de Saint-Gilles-du-Gard a la 
polychromie des eglises romanes auvergnates. Abandonnant les tendances du classicisme a la 
Frangaise, il puise ainsi son inspiration essentiellement dans le Moyen Age et non plus dans 
FAntiquite grecque et romaine. Son style neo-roman sera repris un peu partout aux Etats-
Unis. Henry Hobson Richardson a ete 1'architecte modele de 1'Amerique et fut longtemps 
adule apres sa mort. Louis Sullivan et Frank Lloyd Wright furent ses continuateurs. 

Apres sa formation aux Beaux-Arts, Henry Hobson Richardson avait travaille a Paris 
avec Henri Labrouste, alors chef du mouvement neoclassique. On a vu que ce que Richardson 
avait importe a son retour dans le Massachussets, ce n'etait justement pas le retour aux canons 
de 1'Antiquite que pronait son maitre Labrouste, mais plutdt une inspiration medievale issue 
du monde roman ou gothique. II avait garde, en revanche, la conception rationaliste de 



1'architecture que developpait Labrouste. Cest en fait chez Charles Follen McKim, assistant 
de Richardson et ancien etudiant de 1'Ecole des Beaux-Arts, que l'on retrouve le plus 
nettement 1'heritage direct des idees de Henri Labrouste. McKim est en effet a 1'origine d'un 
reel renouveau du classicisme academique, dans la lignee de ce que fit Labrouste en France 
des annees auparavant. McKim s'associa avec deux autres architectes, Stanford White et 
W.R. Mead. Ce cabinet d'architectes fiit a Vorigine de nombreux batiments d'inspiration 
essentiellement romaine. Leurs constructions les plus connues sont la Pierpont Morgan 
Library (1903) et la Columbia University (1893) a New York, et la Boston Public Library 
(1887), reprise presque exacte des plans et des elevations de la bibliotheque Sainte-
Genevieve, en particulier pour la fagade. 

Rappelons que Henri Labrouste (1801-1875) avait revendique, comme ses amis 
Vaudoyer, Duc et Duban, une plus grande expressivite, et la liberte d'adapter 1'architecture 
aux fonctions de 1'edifice. Cest pour illustrer ces idees nouvelles qu'il congut la bibliotheque 
Sainte-Genevieve en 1838, selon un plan logique et rationnel: magasins et reserve au rez-de-
chaussee, salle de lecture a 1'etage, fagade sobre laissant a « voir » de 1'exterieur la structure 
interne et la destination du batiment. La construction profita egalement d'innovations 
techniques (fonte, verre). Le plan de la bibliotheque fut considere comme un modele du genre, 
parce qu'il correspondait exactement aux fonctionnalites d'une bibliotheque, et de nombreux 
traites d'architecture le reproduisirent. 

Quand McKim et ses associes se lancerent dans le projet de la bibliotheque de Boston, 
leurs conceptions et leurs sensibilites neo-classiques les pousserent a etudier puis a choisir le 
plan elabore par le maitre en la matiere, Henri Labrouste. De fait, a observer la fagade de la 
bibliotheque de Boston, on constate que les differences avec la BSG sont minimes. L'edifice 
est moins long, les fenetres du rez-de-chaussee ne sont pas cintrees mais rectangulaires. La 
difference principale reside dans le porche d'entree : a Boston, trois arcs encadrent la porte, au 
lieu d'un seul a Paris. Mais 1'entablement superieur et le toit sont semblables, et on y observe 
egalement une frise epigraphique portant les noms d'hommes celebres (art, sciences, 
religion...), et courant sur la fa<?ade, sous les fenetres. Faute de documentation plus precise sur 
1'amenagement interieur, on peut observer la photographie du vestibule d'entree, qui lui 
egalement semble copie sur le vestibule de la BSG : serie de piliers de section carree, sol en 
marbre a motifs plus fonces, lampes. Mais le plafond est voute, et non pas plat a caissons. 
Enfm, quelques temoignages de visiteurs parisiens affirment que la salle de lecture principale 
presente exactement la meme configuration que celle de la BSG: piliers de fonte, disposition 
des tables, etageres le long des murs, hautes fenetres thermales. 

Aujourd'hui, cette bibliotheque, la premiere bibliotheque publique americaine, a du 
s'agrandir ; elle s'est doublee d'un second batiment constrait en 1972 par Philip Johnson, le 
batiment de McKim devenant une bibliotheque de recherche. Elle dispose d'un important 
departement de livres rares et precieux (1,2 millions de documents). Le fonds general compte 
6,1 millions d'ouvrages. Deux peintres illustres ont contribue a la decoration interieure du 
batiment. L'un d'eux est lyonnais, et habitue des commandes publiques puisqu'il s'agit de 
Pierre Puvis de Chavannes (1824-1898). II a congu pour Boston une fresque couvrant les 
parois de 1'escalier qui mene au second etage, et les murs de la galerie du second etage. Cette 
oeuvre s'intitule Les muses inspiratrices acclament le genie messager de lumiere, cycle 
allegorique representant la Musique, la Poesie, la Philosophie... Ce fut l'une des dernieres 
realisations du peintre, qui avait d'abord presente son oeuvre au Salon de la Societe nationale 
des Beaux-Arts de Paris, en 1895, avant de 1'envoyer en Amerique. Le second artiste a 
travailler au decor peint de la bibliotheque est John Singer Sargent (1856-1925). Sa fresque 
intitulee Judaism and Christianity se trouve au second etage, dans une salle qui porte son 
nom. II est egalement celebre pour les fresques qu'il a realisees dans le musee de Boston. 



Les liens culturels entre la France et cette ville de la Cote Est etaient donc forts et 
vivaces au XIX6 siecle. Depuis 1'expedition de Lafayette, venu au secours des insurges 
americains contre les Anglais en 1777, la francophilie etait reelle a Boston, et elle continuait a 
se manifester au milieu du XIX6 siecie par des echanges divers, y compris dans le monde des 
bibliotheques. On le sait desormais pour ce qui releve des influences architecturales; mais 
cette periode fut aussi celle d'echanges intenses et reguliers de livres entre la France et les 
Etats-Unis. Le gouvernement frangais avait notamment charge Alexandre Vattemare, entre 
1848 et 1851, d'organiser ces echanges. De nombreux etats americains, dont le 
Massachussets, lui confierent environ vingt mille volumes pour qu'il les distribue a son retour 
en France a diverses institutions (Assemblee nationale, ministeres, Bibliotheque nationale, 
etc.) Cetait une fa<;on de remercier la France de son soutien culturel et des quantites 
d'ouvrages qu'elle avait donnees. « Cest au systeme d'echange que 1'Union americaine doit 
ses premieres bibliotheques publiques libres. Le conseil municipal de New York et celui de 
Boston en ont ouvert deux et les ont largement dotees », rapporte Vattemare dans le rapport 
qu'il adresse au Ministre de 1'instruction publique au sujet des echanges de livres, le 1" 
novembre 1851 (extrait du Moniteur universel). 

Pour en savoir plus sur la Boston Public Library, consulter son site Internet: 
www.bpl.org. Aucune reference a la bibliotheque Sainte-Genevieve n'y est faite dans les 
pages consacrees a 1'histoire de la bibliotheque, meme s'il semble que les liens architecturaux 
entre les deux edifices soient connus la-bas. 

Christine Chevallier 
Conservateur stagiaire a la Reserve 

http://www.bpl.org


Notice dPutilisation des cederoms 
CLCLT (CETEDOC Library of Christian Latin-texts) et Patrologia latina Database 

1. Remarques preliminaires 

Ces deux cederoms permettent de rechercher des occurrences de mots dans des textes latins : 
identification de citations latines, recherche de vocabulaire, etc. 
La difference majeure entre ces deux instruments recherche est le corpus de textes que l'un et 
1'autre englobent: 
- CLCLT textes latins chretiens de la fin du Ile a la fin du XVe siecle (c'est du moins 

1'ambition a terme du CETEDOC), Bible (Vulgate) 
- Patrologie : textes latins edites dans les 221 volumes de la Patrologie latine de J.P. Migne 

(1844-1865), c'est-a-dire allant de Tertullien a Innocent III. 

CLCLT s'accroit au fur et a mesure des editions et reeditions qui paraissent dans le Corpus 
Christianorum (Series latina et Continuatio medievalis) de Brepols : editions critiques 
recentes, textes inedits de la fin du Moyen Age, etc. Le cederom de la Patrologie, en revanche, 
est une entreprise achevee : c'est une collection de textes du siecle dernier a present close, 
dont certaines editions ont un peu vieilli et dont certaines attributions d'auteurs sont fausses. 
De plus, on n'y trouvera aucun texte biblique. 

Pour en savoir plus sur la Patrologie latine, voir J. Berlioz, " L'index des index de la Patrologie latine de 
Jacques-Paul Migne dans Identifier sources et citations, dir. J. Berlioz, Turnhout: Brepols, 1994, p. 279-294 
(L'atelier du medieviste, 1). II est clair que l'on comprendra d'autant mieux le maniement de ces deux 
cederoms si l'on a manipule les editions papier auparavant: ne pas hesiter a jeter un osil a un volume de la 
Patrologie et a une edition Brepols. 

Avant toute recherche, il importe donc de determiner la nature du texte ou l'on cherche 
1'information, pour eviter une consultation tres longue et infructueuse dans la Patrologie (5 
cederoms !) ou, inversement, une recherche dans un texte qui ne figure pas dans CLCLT. Pour 
un travail plus efficace, on pourrait conseiller, d'une maniere generale, de commencer les 
recherches avec CLCLT et de les completer, si besoin est, avec la Patrologie. 

La recherche a partir de ces deux cederoms se fait a partir des termes latins, pour les formes 
recherchees comme pour les titres et noms d'auteurs. II n'est pas necessaire de specifier un 
titre ou une oeuvre pour lancer la recherche. 
Attention a 1'orthographe : elle n'est pas uniformisee, a Fexception des v/V et j/J convertis en 
u/U et i/I dans CLCLT. Donc toujours penser, particulierement en latin medieval, a retablir les 
diphtongues (ae pour e), les h aspires (abundantia/hahundantia) etc., et, dans tous les cas, a 
tenter plusieurs orthographes, surtout pour les noms propres, sous peine de passer a cote de la 
solution. On aura donc interet a utiliser les index de mots de la Patrologie. 

La recherche peut etre circonscrite par des operateurs booleens (de type et, ou, sauf), qui 
permettent d'arriver plus vite a des resultats pertinents. En revanche, de telles equations de 
recherche augmentent la duree de la recherche, parfois de maniere consequente. II faut donc 
s'armer de patience, en particulier pour la Patrologie (ou une recherche peut prendre plus de 
10 mn), et surtout eviter de s'acharner sur la souris ou sur le clavier : appuver une seule fois 
sur une commande suffit. 



II faut toujours penser a noter les references completes des citations trouvees: 
V CLCLT: se reporter au fascicule du cederom. A la fin, classes par ordre alphabetique, se 

trouvent tous les auteurs latins, avec les references de chaque edition utilisee. Autre 
solution : penser a utiliser la fonction " Memento " une fois que la bonne citation a ete 
choisie. 

V Patrologie : 1'usage veut que l'on renvoie simplement aux colonnes et au numero de 
volume de la Patrologie. Donc, grace a la souris, remonter dans le texte jusqu'a trouver un 
numero de colonne entre crochets (ex : [214B]) et noter le numero de volume indique a 
gauche de 1'ecran, a cdte du titre du texte. 

2. Fonctionnement 

a. Recherche dans CLCLT 

• Dans 1'ancienne version CLCLT-2, lire la page d'aide (touche Fl) pour connaitre les 
commandes de deplacement sur 1'ecran. 

• Auctor : si le nom de 1'auteur est connu, on 1'indique ici, en latin. Si 1'on ne connait pas la 
forme latine, le prenom suffit, et on choisit ensuite dans 1'index qui apparait. Ex : 
Augustinus, puis choisir dans la liste Augustinus Hipponensis. 

• Titulus : titre de 1'oeuvre (Biblia...) 
• Clavis : delimitation chronologique de la recherche, pas necessaire pour la recherche. 
• Formae : c'est la seule zone que l'on doit obligatoirement remplir. 

V pour associer deux termes : + ex : noli + tangere 
•S pour remplacer n caracteres : * ex : tang* 
V pour remplacer un caractere : ? ex : domin?s 

• Pour accelerer la recherche, selectionner 1'un des deux cederoms, si l'on connait la tranche 
chronologique concernee (possible dans CLCLT-3, onglet Textus). 

• Appuyer sur « Entree» pour lancer la recherche. Le nombre de resultat (Sententiae) 
s'affiche en bas a droite de 1'ecran. Pour voir les phrases selectionnees, cliquer sur 
Sententiae (CLCLT-2 : appuyer sur F3 : Texte). 

• Pour noter les resultats, plusieurs possibilites : 
V sur papier 
V sur disquette : on peut copier les resultats directement sur disquette (avantageux 

quand il y en a beaucoup) 

b. Recherche dans la Patrologie latine 

e Fermer les deux fenetres qui apparaissent et choisir « Standard search » dans le menu 
« Search ». 

• Kevword : mot latin recherche (aussi rare que possible...) On peut acceder directement a 
1'index en eliquant sur « Browse » : taper les premieres lettres puis selectionner. Possibilite 
de chercher des mots grecs (en alphabet grec) dans des textes latins. 
Pour combiner des termes : and ex : noli and tangere 
Possibilite de limiter la distance entre les mots ex : noli within x words of tangere : 
distance de x mots entre noli et tangere. 

• Title kevword : titre de 1'oeuvre 
• Document author : auteur (acces direct a 1'index) 



Volume : s'il est connu a 1'avance, volume de la Patrologie ou se trouve le texte 
Search options : possibilite d'exclure 1'apparat critique (notes d'edition etc.) et une partie 
chronologique. 
Lancer la recherche en cliquant sur « Search » ou en appuyant sur « Entree». Les 5 
cederoms sont passes en revue : liste des occurrences (Summary of matches) par disques. 
Cliquer deux fois sur le cederom choisi pour ouvrir le premier texte selectionne. 
La liste des textes retenus reste affichee a gauche. Pour atteindre un mot, cliquer 
sur « Next hit » / « Previous hit ». Les deux boutons suivants (« Previous / Next summary 
of matches ») permettent de passer d'un texte a un autre. Le bouton « Select disc » donne 
le recapitulatif des cederoms retenus. Le mot est toujours surligne en bleu. Quand il se 
trouve dans 1'apparat, c'est le signal de renvoi qui devient bleu ( symbolise par une page 
rouge cornee); cliquer deux fois pour que le texte de la note apparaisse. 
Pour sauvegarder sur une disquette : 

S inserer la disquette 
V surligner la phrase retenue, en prenant soin dinclure assez de texte pour avoir un 

numero de colonne 
V cliquer sur le bouton « Save » ou choisir « Save » dans le menu « File ». 
V file name : remplacer *.txt par un nom aussi court que possible et assez clair pour 

etre reconnu au moment du depouillement ex : jerl .txt, jer2.txt etc. pour une serie 
de citations trouvees dans saint Jerome. Drive : choisir a: puis cliquer sur « Save ». 
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100 
145 
245 

02478328 MON [VAL,LOC] 
: ETAT 
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<$w.O..b.....$a Diaz de Montalvo $m Alfonso> 
1 $a Repertorium quaestionum super Nicolaum de Tudeschis 
ll$a Repertorium sive tabula notabilium questionum articulorun 
dictorum & de omnibus his que ex copiosissime dictis doctorum 
signanter Reverendissimi domini Nicolai archiepiscopi 
panor[mitani]... necessaria dinoscuntur a... domino Al. de 
montalvo edita. Ab domino Ludovico de campis— visa 
1 $r [Lyon : Johann Siber, entre 1498 et 1500] $a [Lyon] $c 
[Siber, Johann] $d [entre 1498 et 1500] 
$a 156 ff (sign. a-s8, t6,v6) $d Fol. 
$a Fol. 1 sign. al mq. Fol. 156 sign. v6 bl. 

COMMANDES POSSIBLES :- MMO,AFF,MEM,PAS,SUI,ASS,REF,IND,CMP,SOS 
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peintes, rubrication. Notes de lecture ms. (passages soulignes 
et manicules). Ex-libris ms. Bibliotheque Sainte-Genevieve, 
1732 $w pt $v9105328611 
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montalvo edita. Ab domino Ludovico de campis visa 
1 $r [Lyon : Johann Siber, entre 1498 et 1500] $a [Lyon] $c 
[Siber, Johann] $d [entre 1498 et 1500] 
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UIDE : ETAT : n VALEUR: STATUTS : x AUTR. CODES: 00 
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CHAINE : 2478804 
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008 [ ] 991013sl624 it mulb 01 
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143 [ ] $a Vie $e Nil $g saint $i grec-latin $j 1624 
245 [ ] 1 $a Bios tou en agiois patros Neilou tou neou = Vita s. Patr 

s Nili Junioris $r scripta olim Graece a contubernali ejus Discipulo. Nunc Latin 
tate donata. Interprete Jo. Matthaeo Caryophilo archiepiscopo Iconiensi 

260 [ ] 1 $r Romae, apud Haeredem Bartholomaei Zannetti. 1624 $a Roma ; 
c Heritiers de Bartholome Zannetti $d 1624 

280 [ ] $a [16]-169-[2] p. $d in-4 
300 [ ] $a Textes grec et latin en regard, sur deux colonnes $a Le : 

egistre des signatures, en fin, est date de 1623 $a Imprimatur $a Bandeaux, flei 
rons, culs de lampe $a Armes d'Urbain VIII gr. s. c. au titre $a Marque en fin 

309 [ ] $a BN Cat. Gen. 
700 [1467743 ] $4 09 

[ ] 
COMMANDES POSSIBLES :- MMO,AFF,MEM,PAS,SUI,ASS,REF,IND,CMP,SOS 
NOTICE VALIDEE NUMERO DE NOTICE 002478804 

689 BU Sainte Genevieve 
BU BSG GEACSH19-11-99 12:58 

RECH:BIB BCN A MRC BUSG UTIL:YBSGSORDET 

COMMANDE: RCH PARM A: LOC PARM B: 
CHAINE : 2478804 

COTE: RCN 02478804 MON [LOC] 
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001 [ ] frBN02478804X 
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Notes marginales. Ex-dono Charles-Maurice Le Tellier, 1710. 
Ex-libris ms. Bibliotheque Sainte-Genevieve, 1752 $w p. 
$v9105328727 

COMMANDES POSSIBLES :- MMO,AFF,MEM,PAS,SUI,ASS,REF,IND,CMP,SOS 
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